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Les Grands talents au secondaire 

du Saguenay-Lac-St-Jean 
 

Le Regroupement loisirs et sports Saguenay–Lac‐Saint‐
Jean  (RLS)  est  fier  de  promouvoir  et  d'encourager  la 
relève  culturelle  en  présentant  le  programme  «Les 
Grands Talents au  secondaire du Saguenay–Lac‐Saint‐
Jean». Le programme a été élaboré en septembre 2012 
par  les animateurs de vie étudiante des écoles secon‐
daires de la région et par l’agent de développement en 
loisirs  du  RLS,  assurant  ainsi  la  créaƟon  d’un  pro‐
gramme qui répond aux aƩentes et aux besoins spéci‐
fiques des  jeunes de  la région du Saguenay et du Lac‐
Saint‐Jean. 

L’année 2013‐2014  sera marquée par  l’arrivée du  tout nouvel événe‐
ment régional qui aura  lieu au Pavillon Wilbrod‐Dufour,  lundi  le 2 dé‐
cembre  prochain.  L’ensemble  des  personnes  inscrites  au  programme 
sera donc invité à vivre une journée de formaƟon et d’échange en com‐
pagnie d’une mulƟtude de  formateurs  issues du milieu arƟsƟque pro‐
fessionnel. L’organisaƟon de l’événement a aussi prévu la présence des 
techniciens de scène amateurs, des animateurs et des journalistes.  

Suite à la première édiƟon de ce nouveau volet, les écoles secondaires 
de  la  région  qui  parƟcipent  au programme  devront  réaliser,  entre  le 
mois de  janvier et  le mois de mars, un concours (sous forme de spec‐
tacle)  leur permeƩant de  sélecƟonner un numéro arƟsƟque. Ces  lau‐
réats seront ensuite  invités à  représenter  leur école  lors du spectacle  
régionale des Grands  Talents  (volet 3) qui  aura  lieu  ceƩe  année  à  la 
salle PierreƩe‐Gaudreault du Mont‐Jacob à  Jonquière,  le 29 avril pro‐
chain.  

 

 

   

 

 

Au total, plus de 16 000 personnes sont rejointes annuelle‐

ment  par  les  acƟvités  du  programme  :  les  étudiants,  les 

jeunes arƟstes, le personnel des écoles, les parents et amis 

des  jeunes parƟcipants,  les spectateurs,  les bénévoles,  les 

organisateurs,  les  animateurs,  les  techniciens  et  les  ar‐

Ɵstes invités.   

À voir ce mois-ci   



 

 

44e Mérite sportif régional 
 

VENTE DE BILLETS 
Le Regroupement loisirs et sports invite les organismes, les entreprises, les insƟtuƟons scolaires ou les munici‐
palités de la région du Saguenay et du Lac‐Saint‐Jean à se procurer des billets corporaƟfs, au coût de 75 $ l’uni‐
té, pour assister au 44e Mérite sporƟf régional, jeudi  le 14 novembre 2013 au Centre mulƟfoncƟonnel de La‐
rouche. 

Chaque billet vendu permeƩra aux finalistes d’assister gratuitement à l’évènement. De plus, toutes les contri‐
buƟons réalisées avant mardi  le 5 novembre 2013 seront inscrites au programme‐souvenir du Mérite sporƟf 
régional 2013. 

La soirée débutera à 17h30 avec un cocktail de bienvenue, suivie d’un souper à 18h30.  

Également, les AssociaƟons régionales uni‐sports (ARUS) peuvent se procurer des billets pour assister à l’évè‐
nement, à un prix spécial de 35 $ l’unité. Ainsi, les membres des organisaƟons pourront supporter les finalistes 
associés à leur discipline lors de ceƩe grande fête du sport au Saguenay‐Lac‐Saint‐Jean. Nous prions les ARUS 
de se procurer leurs billets avant vendredi le 8 novembre, 16h. 

Du nouveau au RLS ! 
 

Janie Maltais 
Agente de communication 

Janie Maltais vient de joindre l’équipe du Regroupement loisirs et sports (RLS) 
à Ɵtre d’agente de communicaƟon. NaƟve d’Alma, Janie a étudié  les sciences 
humaines  pour  ensuite  se  diriger  en Arts  et  technologie  des médias,  opƟon 
radio.  

Durant les 6 dernières années, elle était affectée à la couverture journalisƟque 
et  la  préparaƟon  d’émissions maƟnales  dans  différentes  staƟons  radiopho-
niques de la région. De concert avec différents partenaires et plus de 250 béné-
voles, elle a coordonné à trois reprises la Grande guignolée des médias qui sert 
à amasser des fonds pour les différentes soupes populaires du Saguenay-Lac-St
-Jean.  

Ancienne nageuse synchronisée de haut niveau, l’acƟvité physique conƟnue de 
prendre une place importante dans son quoƟdien. En plus de s’entrainer pour 

le plaisir, elle s’implique dans le développement des sports nauƟques au sein de FesƟrame. Janie consacre égale-
ment ses temps libres à sa filleƩe de 14 mois qui est déjà un vrai peƟt poisson dans l’eau! 

Au cours de son mandat au RLS, elle prendra la relève de plusieurs dossiers dont l’organisaƟon du Mérite sporƟf 
régionale et le prix Dollard-Morin.  
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Coordonné régionalement par le Regroupement loisirs et sports, le prix du bénévo‐
lat  Dollard‐Morin  est  un  programme  naƟonal  de  reconnaissance  du  bénévolat. 
Créé en 1992,  le Prix du bénévolat Dollard‐Morin souligne  l’excellence de  l’inter‐
venƟon bénévole en loisir et en sport dans toutes les régions du Québec. Depuis sa 
créaƟon, il a mis en valeur l’apport inesƟmable de plus d’un demi‐million de béné‐
voles. 

CeƩe année, ce sont 5 candidatures qui ont été soumises. Une personne sera sé‐
lecƟonnée pour recevoir un hommage à l’Assemblée NaƟonale en octobre 2013. 

Candidats volet régional 2013 

Les bénévoles en loisir et en sport de la région mis en valeur! 
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Denise BoileauDenise BoileauDenise Boileau———AlmaAlmaAlma   
 
Passionnée de musique classique, Denise Boileau œuvre de façon constante depuis 25 ans dans le milieu de la 
musique classique au Saguenay‐Lac‐Saint‐Jean. Sa présence chaleureuse et son esprit de collaboraƟon dyna‐
misent le milieu d'une façon excepƟonnelle, contribuant ainsi à la promoƟon, la démocraƟsaƟon et le déve‐
loppement de la musique classique en région.  

Madame Boileau organise des concerts interacƟfs dans les foyers de personnes âgées et de l’animaƟon musi‐
cale dans des centres de la peƟte enfance. Outre ses propres élèves en violon, elle organise et parƟcipe à des 

événements qui valorisent  l'apprenƟssage de  la musique tels que  le FesƟval de 
musique  du  Royaume  et  le  Regroupement  des  cordes.  Son Grand  concert  de 
peƟts violons a lieu deux fois par année dans des centres d'arts d'Alma.  

Mme Boileau préside le groupe Concerto depuis 17 ans. Grâce à la direcƟon ar‐
ƟsƟque forte du groupe et des acƟons soutenues en développement de public, 
le diffuseur s'est vu recevoir, pour  l'année 2008‐2009, un prix OPUS du Conseil 
québécois de la musique, en raison du rayonnement excepƟonnel de Concerto.    

Pour toutes ces années d'implicaƟon, par  la nature  large de son acƟon et pour 
l'humilité de ceƩe grande dame, tout le milieu musical se lève pour lui exprimer 
sa reconnaissance et sa fierté. 
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Gilles PotvinGilles PotvinGilles Potvin———LaterrièreLaterrièreLaterrière   

Dans le milieu de la nataƟon, Gilles Potvin est sans contredit le meilleur entraîneur en eau libre au Qué‐
bec. Au Canada,  son nom pourrait  facilement  se  retrouver parmi  les 3 meilleurs entraîneurs. Pour  le 
directeur général de NataƟon Canada, Pierre Lafontaine,  il était  impéraƟf de  le 
choisir comme responsable de l’équipe junior en eau libre.  

Sa  force de caractère et  son dynamisme  inspirent, à  la  fois,  les nageurs et  les 
membres des autres clubs. À 70 ans, l’énergie qu’il déploie est tout à fait incom‐
mensurable. Monsieur Potvin ne calcule pas son temps passé avec  les nageurs. 
En plus de superviser des athlètes régionaux, il voyage partout au pays afin d’ai‐
der d’autres nageurs en eau libre à perfecƟonner leurs techniques. 

Depuis maintenant 45 ans, Monsieur Potvin s’invesƟt dans  l’organisaƟon de  la 
Traversée  internaƟonale du Lac‐St‐Jean.  Il a remporté 14 victoires à Ɵtre d’en‐
traîneur, mais sa plus grande fierté est de poursuivre  le travail entamé au sein 
du comité de développement. 

Gisèle GravelGisèle GravelGisèle Gravel———LaterrièreLaterrièreLaterrière   

Gisèle Gravel est un modèle à suivre pour toutes  les généraƟons. Encore  l’an passé, ceƩe femme d’ex‐
cepƟon  prenait  part  à  différentes  compéƟƟons.  Elle  rivalisait  contre  d’autres  femmes mais  aussi  des 
hommes âgés de 18 ans et plus! Au Canada, elle a été l’une des quatre premières femmes à être couron‐

nées ceinture noire. Madame Gravel a représenté le Québec et le Canada, 
dans  toutes  les  catégories  de  sa  discipline,  à  différentes  compéƟƟons 
d’envergure et ce, à travers le monde. Et nombreuses sont les fois où elle 
est revenue couverte de disƟncƟons! En septembre dernier, elle a même 
été sélecƟonnée pour le Championnat du monde, à Venise. 

CeƩe passionnée est aussi membre de la Commission des grades de Judo 
du Québec, un  record pour  ceƩe  septuagénaire expérimentée! Au Qué‐
bec, elle est l’une des rares détentrices du sixième dan ce qui lui donne le 
privilège de porter la ceinture rouge et blanche. 

Après  toutes  ces  années,  sa passion pour  l’enseignement demeure. Elle 
partage toujours  son temps entre les débutants et les ceintures noires!  
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Jude DufourJude DufourJude Dufour———AlmaAlmaAlma   

Véritable figure de proue du vélo de montagne depuis maintenant presque 20 ans, Jude Dufour s'inscrit 
comme  la véritable pierre angulaire du club Cyclone d'Alma. Son experƟse, son dynamisme, son expé‐
rience, son  leadership et sa grande passion  font qu’il  joue un rôle  indéniable 
dans le succès de ses athlètes qui aƩeignent les plus hauts sommets tant sur la 
scène provinciale que naƟonale.    Il est  sans  contredit  la  référence  régionale 
dans ceƩe discipline. Étant  formateur en vélo de montagne et en mulƟsport 
depuis 1998, monsieur Dufour est un entraineur  reconnu et  respecté par  sa 
fédéraƟon  sporƟve,  mais  aussi  par  ses  pairs  issus  de  d’autres  disciplines. 
Comme  il prône  l’équité,  les débutants comme  les experts bénéficient de ses 
précieux conseils. 

Pour cet homme de cœur, les athlètes de pointes ne sont pas obligés de s’exi‐
ler dans les grands centres pour poursuivent leur développement. CeƩe idée a 
véritablement pris  tout  son  sens  au  cours  des  dernières  années puisque de 
plus en plus d’athlètes, du Club Cyclone d’Alma, prennent part à des coupes du 
monde ou des championnats naƟonaux et s’illustrent au sein des différentes 
équipes canadiennes de vélo de montagne.  

Michel Michel Michel Tremblay Tremblay Tremblay –––   AlmaAlmaAlma   
 

Fondateur et président du Club d’Aviron d’Alma depuis 1992, Michel 
Tremblay  ne  compte  plus  les  heures  consacrées  à  ceƩe  discipline. À 
l’occasion  du  gala  de  la  FédéraƟon  canadienne  d’aviron  en  2009,  
l’AssociaƟon québécoise  lui a  remis  la menƟon d’administrateur pour 
toutes ses années consacrées à la présidence du club. Grâce à sa téna‐
cité,  l’aviron de mer a été  intégré, en 2006, à  la  traversée du  Lac‐St‐
Jean de FesƟrame. CeƩe acƟon porte ses fruits puisqu’en 2010, le Club 
d’Aviron d’Alma est devenu un partenaire clé dans  le développement 
de l’aviron de mer, avec la présentaƟon d’une régate au Lac‐St‐Jean.  
 
Lorsqu’il  en  a  l’occasion,  Michel  Tremblay  prend  part  à  différentes 
compéƟƟons.  Il a décroché, en août dernier,  l’or en solo et en double 
de couple sur une distance de mille mètres au Championnat canadien 
d’Aviron présenté à Montréal.  
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COURS THÉORIQUES POUR  
ENTRAÎNEURS SPORTIFS (PNCE) 

 
Région Saguenay–Lac-Saint-Jean 

 

 
Le module Efficacité en entraînement et en leadership vous permettra d’acquérir les habiletés dont 
vous avez besoin pour : 
 
 Promouvoir une image positive du sport et en donner l’exemple aux athlètes et aux personnes 

qui les soutiennent dans leur performance; 
 Transmettre des explications et des messages clairs lorsque vous communiquez avec vos 

athlètes et les personnes qui les appuient; 
 Trouver des occasions d’interagir avec tous les athlètes et utiliser les rétroactions pour amélio-

rer et corriger la performance et les comportements. 
 
Coût : 90 $                     Horaire prévu : 7 heures 
 
Date de la formation : 
 16 novembre 2013 de 14h à 16h30 au Cégep de  Jonquière  
 17 novembre 2013 de 8h à 15h30 au Cégep de  Jonquière  

 
 
Le module Gestion des conflits vous permettra : 
 
 D’idenƟfier les sources communes de conflits dans le sport; 
 De déterminer quels sont les groupes ou les personnes qui sont les plus suscepƟbles de se trouver dans 

une situaƟon de conflit; 
 D’acquérir des habiletés importantes qui vous aideront à prévenir et à résoudre les conflits qui décou‐

lent de renseignements erronés, d’un manque de communicaƟon ou d’une méprise; 
 D’acquérir des habiletés qui vous permeƩront d’écouter et de parler efficacement lors d’une situaƟon 

de conflit  tout en maintenant des  relaƟons posiƟves avec  les athlètes,  les parents,  les officiels et  les 
autres entraîneurs. 

 
Coût : 55 $ Horaire prévu : 4,5 heures 
 
Date de la formation : 
 16 novembre 2013 de 8h à 13h30 2013 au Cégep de  Jonquière  
 
 
 

 
 

 
 
 
 
 

 
 

C-1 Efficacité en entraînement et en leadership  

C-4 Gestion des conflits  

Information et inscription 
Regroupement loisirs et sports Saguenay–Lac-Saint-Jean 

414, rue Collard Ouest 
Alma (Québec)  G8B 1N2 
Pour plus d’information: 

Alexandre Lallemand, agent sport 
Tél. : 418-480-2228  poste 223 

agent.sport@rls-sag-lac.org 
 

ou en ligne à : www.rlssaguenaylacstjean.com 
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COURS THÉORIQUES POUR  
ENTRAÎNEURS SPORTIFS (PNCE) 

 
Région Saguenay–Lac-Saint-Jean 

 
 

 
Condition d’admission : Avoir 16 ans avant la date du stage. 
 
 Introduction au programme 
 Prise de décision éthique 
 Élaboration d’une séance d’entraînement 
 Nutrition 
 
Coût : 95 $                                    Horaire prévu :  
     Samedi  de 8h30  à 17h00 
     Dimanche de 8h30 à 17h00 
 
Dates de formation : 
 2 et 3 novembre 2013 à l’aréna de  Saint-Bruno (salles multifonctionnelles) 
 
 

 
Condition d’admission : Avoir complété les modules de la partie A « Introduction à la compétition »  
ou en avoir préalablement obtenu l’équivalence. 
 
 Élaboration d’un programme sportif de base 
 Soutien à l’athlète en situation d’entraînement ou de compétition : enseignement et apprentis-

sage 
 Soutien à l’athlète en situation d’entraînement ou de compétition : habiletés mentales de base 
 
Coût : 100 $                                    Horaire prévu  : 
     Samedi  de 8h30  à 17h00 
     Dimanche de 8h30 à 17h00 
 
Date de la formation : 
 23 et 24 novembre 2013 au Cégep de Jonquière  
 
 
 

 
 

 
 
 
 
 

 
 
 
 
 

Introduction à la compétition – Partie A (anciennement niveau 1) 

Introduction à la compétition – Partie B (anciennement niveau 2) 

Information et inscription 
Regroupement loisirs et sports Saguenay–Lac-Saint-Jean 

414, rue Collard Ouest 
Alma (Québec)  G8B 1N2 
Pour plus d’information: 

Alexandre Lallemand, agent sport 
Tél. : 418-480-2228  poste 223 

agent.sport@rls-sag-lac.org 
 

ou en ligne à : www.rlssaguenaylacstjean.com 
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PROGRAMME NATIONAL 
DE CERTIFICATION DES ENTRAÎNEURS 

NATATION 101 
DATE :   Les 1, 2 et 3 novembre 2013 
ENDROIT :   Piscine de l'école secondaire des Grandes Marées 
  1802 Avenue John Kane 
  La Baie (Québec)  G7B 1K2 

  Responsable : Nicholas Bussieres 

PRÉVOIR :   Crayon et feuilles de papiers 
  Maillot, casque de bain et 2 servieƩes 
  Cahier préparatoire d'avant cours 
  Ordinateur portable si vous en avez 

Vendredi, 1 novembre 2013 

16h30‐17h45 :   ‐ Accueil et introducƟon (classe) 
Classe   ‐ Science de la nataƟon (classe) 
18h00‐19h30 :   ‐ Science, sécurité et godille (piscine) 

Samedi, 2 novembre 2013 

8h30 à 10h   ‐ Développement à long terme de l'athlète (Classe) 
10h à 12h   ‐ Styles de nage (classe) 
12h à 13h     Dîner 
13h à 15h30   ‐ Départs et virages (classe) 
15h30‐16h45 :   ‐ Enseignement et apprenƟssage (classe) 
17h à 19h   ‐ Styles de nage (piscine) 

Dimanche, 3 novembre 2013 

8h00 à 10h00   ‐ Départs et virages (piscine) 
10h30‐11h30   ‐ Règlements (classe) 
11h30 à 12h30     Dîner 
12h30 à 15h00   ‐ PlanificaƟon et gesƟon de groupe (classe) 

15h00 à 16h30   ‐ Retour sur le stage 
Classe   ‐ Cheminement de l'entraîneur (prochaine étape) 
  ‐ évaluaƟon du stage 
  ‐ Fin du stage 
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FORMATION ENTRAÎNEUR SPORTIFFORMATION ENTRAÎNEUR SPORTIFFORMATION ENTRAÎNEUR SPORTIF   
(anciennement niveau 1) 

   
 
DATE :             15 au 17 novembre 2013 
 
ENDROIT :  Université du Québec à ChicouƟmi (Pavillon sporƟf) 
  555 Boulevard de l’Université 
  ChicouƟmi  (Québec)  G7H 2B1 
       
PARTIE PRATIQUE:  Piste d’athléƟsme Université du Québec à ChicouƟmi (samedi) 

  Pavillon SporƟf 
 
FORMATEUR :  Gino Roberge 
 
HEURE :      15 novembre      19h00 à 22h30 

  16 novembre       9h00 à 17h30 
  17 novembre       9h00 à 17h30 

 
 
COÛT :        (comprend les notes de cours) 
        125 $ pour les entraîneurs affiliés (2013) 
        140 $ pour les non‐membres 

Vous  trouverez  le  formulaire  d’affiliaƟon  d’entraîneur  à 
l’adresse suivante : 
hƩp://www.athleƟsme.qc.ca/userfiles/file/Formulaires/
Demande%20d'affiliaƟon%20‐%20ENTRAINEUR%202013.doc 

 
 
NOTE :      Vous devez nous faire parvenir ce formulaire avec le paiement, 5 

jours avant  la  tenue  du  stage  à  l’adresse  courriel  suivante  : 
sthibaudeau@athleƟsme.qc.ca 

 
 
NOMBRE LIMITE :    25 personnes, premier arrivé…   
 
 
P.S. :        N'oubliez pas votre tenue de sport 
 
 
 

Pour toutes quesƟons s.v.p. contacter Serge Thibaudeau par courriel à  
sthibaudeau@athleƟsme.qc.ca ou par téléphone au 514-252-3041 poste 3484 
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La saison de badminton est maintenant recommencée. Nous vous  invitons à consulter  le 
calendrier de  la saison 2013‐2014 pour vous  informer des tournois et des différents évé‐
nements importants à l’adresse suivante : hƩp://badmintonsaglac.blogspot.ca/ 

Les dates importantes à retenir sont: 
 
 Alma le 2 novembre 2013 au centre Mario‐Tremblay  
 ChicouƟmi le 14 décembre 2013 au Pavillon sporƟf de l’UQAC 
 Roberval le  1er février 2014 à la polyvalente La Cité Étudiante 
 La Baie le 22 février 2014 à la polyvalente des Grandes‐Marées 
 Championnat à ChicouƟmi le 3 mai 2014 au Séminaire de ChicouƟmi 

Les compéƟƟons débutent à 8h30 pour tous les tournois! Le prix est 30 $ (pour l'inscripƟon pa‐
pier) et 32 $ (pour l'inscripƟon par internet)! Pour ceux qui font leur premier tournoi sur notre 
circuit ceƩe année,  le premier tournoi est à moiƟé prix  (15 $)! C'est valide pour  les gens qui 
n'on pas fait de compéƟƟon depuis 2 ans! Les catégories de compéƟƟon sont A‐B‐C! 
 
L'associaƟon régionale de badminton vous souhaite un excellent début de saison ! 
 
Bon badminton !  
                     
                                                                              
Simon McNicoll, président 
ARB Saguenay-Lac-Saint-Jean 
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FÉLICITATIONS AUX LAURÉATS 2013  
DU CLUB DE SOCCER LE BORÉAL! 

 

Le Club de soccer le Boréal d’Alma est fier de souligner les accomplissements et les succès de 
ses athlètes, entraîneurs, équipes et officiels, au courant de la saison 2013. 
 

Trois lauréats almatois – 7e Gala du « Ballon d’excellence » de l’ARS Saguenay-Lac-St-Jean 

Parmi les 7 nominaƟons du Club de soccer le Boréal (CSB), dans le cadre du 7e Gala du « Ballon d’excellence » de l’ARS Saguenay‐
Lac‐St‐Jean le 20 septembre dernier à Alma, 3 membres du CSB ont remporté la palme lors de cet évènement. 

Ainsi, Vincent Bengoufa‐Malais (aƩaquant central, Boréal U16  M »AA ») a été couronné « Excellence – Meilleur(e) 
athlète », tandis que Sophie Dufour (entraîneure et adjointe technique) a ravi le Ɵtre de « Élite –Meilleur(e) entraî‐
neur(e) » et finalement, François Bourgeois (arbitre en chef du CSB) a été désigné « Officiel de l’année ». 

    Voici les autres nommés du Club de soccer le Boréal : 
    Équipe Boréal U16 M « AA », Finaliste, « Excellence – Meilleure équipe » 
    Marc‐André Bonneau, Finaliste, « Excellence – Meilleur(e) entraîneur(e) » 
    Laurence Hogue, Finaliste, « Élite – Meilleure athlète féminine » 

 
Trois représentants du Club de soccer le Boréal à la 19e Finale provinciale des Jeux techniques 2013 

Après une dominaƟon quasi‐totale du CSB  (3 des 4 vainqueurs) à  la Finale régionale des Jeux techniques ayant eu  lieu  le 14 
août dernier à Alma, ces 3 jeunes champions du Club de soccer le Boréal, sélecƟonnés pour la 19e Finale provinciale des Jeux 
techniques 2013 (72 parƟcipants, filles et garçons, de partout au Québec), ont très bien figurés au classement final de leur caté‐
gorie respecƟve. 
 
Ainsi, samedi le 28 septembre au Centre sporƟf Bois‐de‐Boulogne de Laval, à sa 2e présence consécuƟve à la Finale provinciale 
des Jeux techniques, Élisabeth Doré (U12 F) a terminé au   5e rang à seulement 1 point de la médaille de bronze et 4 points de 
la médaille d’or. 

Chez les U12 M, JusƟn Bergeron s’est classé en 8e posiƟon (à 7 points d’une médaille) et en U10 M, Mathiel Dufour a aussi pris 
la 8e posiƟon sur 18 compéƟteurs. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Frédéric Renaud, Directeur général  
Tél. : 418-668-2111 / Courriel : dg_alma_soccer@hotmail.fr  

François Bourgeois 

CLASSEMENT FINAL – U12 FÉMININ 

Class.  Noms  Clubs  Points 

1  Marie‐Claude Caron  Boréal, Rouyn‐Noranda  27 pts 

2  Laurence Minier  Blainville  24 pts 

3  Danahée Pelland  JolieƩe  24 pts 

5  Élisabeth Doré  Club de soccer le Boréal, Alma  23 pts 

CLASSEMENT FINAL – U12 MASCULIN 

Class.  Noms  Clubs  Points 

1  Antoine Henry  Terrebonne  30 pts 

2  Mujtaba Mirhasan  Brossard  29 pts 

3  Andy Deschênes‐Simard  Boréal, Rouyn‐Noranda  28 pts 

8  JusƟn Bergeron  Club de soccer le Boréal, Alma  21 pts 

CLASSEMENT FINAL – U10 MASCULIN 

Class.  Noms  Clubs  Points 

1  Vassilos Tiniakos  St‐Léonard  28 pts 

2  David Gingras  Beauport  26 pts 

3  Thomas‐Édouard OuelleƩe  Victoriaville  25 pts 

8  Mathiel Dufour  Club de soccer le Boréal, Alma  18 pts 

Heures d'ouverture du Club de Soccer 
Le  Boréal :  Période  « Automne/
Hiver » 2013-2014 
Pour la période « automne/hiver  2013
‐2014 »,  les  heures  d’ouverture  du 
bureau  du  Club  de  soccer  le  Boréal 
d’Alma, situé au Pavillon St‐Jude (770, 
Gauthier Ouest)  seront  réduites  pour 
sa clientèle. 

Ainsi,  d’octobre  2013  à  avril  2014,  le 
bureau  du  Club  de  soccer  le  Boréal 
sera ouvert à sa clientèle : 

 Mardi, de 13h à 17h ; 

 Mercredi, de 13h à 17h ; 

 Jeudi, de 13h à 17h. 
 
N.B.  Pendant  les  heures  d'ouverture, 
selon nos acƟvités,  il est possible que 
nous  soyons  absents  du  bureau  pen‐
dant la journée. 
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Le loisir, un état d’esprit – Une question d’attitude 
 
 
 
 
Du 10 au 16 novembre 2013, la FédéraƟon québécoise du loisir en insƟtuƟon (F.Q.L.I.) et 
ses associaƟons régionales Ɵennent leur Semaine provinciale du loisir, sous le thème  « Le 
loisir, un état d’esprit – Une quesƟon d’aƫtude ». L'objecƟf de ceƩe semaine est de faire 

la promoƟon du  loisir dans  les établissements de  santé au Québec et 
vous  invitent  donc  tous  et  chacun  à  visiter  un milieu  d’hébergement 
dans votre région pour y constater ce qui s’y fait d’extraordinaire au ni‐
veau de  l’animaƟon‐loisirs  grâce  aux  intervenants en  loisir,  aux béné‐
voles, aux membres des familles et aux dirigeants de ces milieux de vie.  

La F.Q.L.I. compte actuellement quelques 340 installaƟons membres où 
près d’un millier d'intervenants spécialisés agissent directement auprès 
des personnes hébergées ou uƟlisant  les différents services du réseau. 
Pour une 25e  année  consécuƟve,  la  F.Q.L.I. et  ses  associaƟons    régio‐

nales veulent profiter de cet événement pour sensibiliser,  informer et éduquer sur  l’ap‐
port essenƟel du loisir dans la qualité de vie de l’usager, et ceci, au sein des centres d'hé‐
bergement,  des  résidences  privées,  des  centres  de  réadaptaƟon,  des  centres  psychia‐
triques, des centres de  jour, des ressources  intermédiaires et/ou de type  familial et des 
organismes communautaires. Le loisir est indispensable dans le réseau de la santé. Il a des 
bienfaits psychologiques et physiologiques, aide à prévenir ou à luƩer contre la maladie, 
augmente l’espérance de vie, aide à maintenir ou à rétablir les capacités et les apƟtudes 
physiques, mentales, sociales et affecƟves tout en améliorant aussi  la qualité de vie des 
individus dans leur milieu.  

Il est prouvé que  l’exécuƟon au quoƟdien d’acƟvités de  loisir engendre des effets béné‐
fiques comme l’épanouissement, l’amélioraƟon de l’état de santé, les habiletés motrices, 
le rétablissement plus rapide en cas de maladie ou d’invalidité, les habiletés sociales ainsi 
que le mainƟen de la qualité de vie des individus. Les loisirs sont une composante fonda‐
mentale et essenƟelle de la vie saine. Les loisirs peuvent jouer un rôle déterminant dans 
l’éducaƟon et dans la responsabilité donnée aux individus de faire des choix de modes de 
vie sains. 

 

Pour plus d’informaƟon :       Madame Anne‐Louise Hallé, directrice générale ou  
Madame Marie Beaudoin, agente de développement  
FédéraƟon québécoise du loisir en insƟtuƟon  
418 847‐1744  
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L’année 2013-2014 de l’Observatoire  
québécois du loisir : un monde du  
loisir en grands bouleversements? 

VOLUME 11, NUMÉRO 1- 2013 Par Marc‐André Lavigne et André Thibault, codirecteurs de l’Observatoire 
québécois du loisir 

L’Observatoire québécois du loisir a récemment publié deux   
bulletins, en voici un aperçu. Pour obtenir les bulletins      
complets consultez: www.uqtr.ca/oql 

Le processus d’élaboraƟon d’une poliƟque naƟonale du sport, du  loisir et de  l’acƟvité physique qui est 
présentement en cours et les impacts d’un changement éventuel dans les priorités et la gouvernance du 
secteur consƟtueront la trame de fond de ceƩe année 2013‐2014 de l’Observatoire québécois du loisir. 

Le contexte à observer en 2013-2014 
 
Depuis  la  créaƟon de  l’Observatoire, aucune déci‐
sion poliƟque n’aura, du moins potenƟellement, un 
impact aussi  important que  l’élaboraƟon présente‐
ment  en  cours  de  la  PoliƟque  naƟonale  du  sport, 
du loisir et de l’acƟvité physique. En présentant son 
livre vert «Le goût et  le plaisir de bouger» en  juin 
dernier,  le  gouvernement  a pris  la décision de  ju‐
meler  dans  une  même  démarche  un  virage  clair 
vers  la  promoƟon  de  saines  habitudes  de  vie  par 
l’acƟvité physique, promoƟon annoncée par la pre‐
mière ministre lors de son discours inaugural du 31 
octobre 2012, et une poliƟque du loisir et du sport, 
demandée depuis longtemps par les acteurs du mi‐
lieu. 

D’une part,  la promoƟon des  saines habitudes de 
vie par  l’acƟvité physique est  loin d’être une  inno‐
vaƟon.  La  poursuite  de  cet  objecƟf  sociétal  s’est 
amorcée  il  y a  longtemps, et  le gouvernement du 
Québec lui‐même s’y est associé. Ce qu’il sera inté‐
ressant  de  suivre  est  l’innovaƟon  nécessaire  pour 
que  «  d’ici  10  ans,  la  populaƟon  québécoise  de‐
vienne  une  des  naƟons  les  plus  en  forme  du 
monde», objecƟf premier de ceƩe démarche. 

La promoƟon de l’acƟvité physique est mulƟdimen‐
sionnelle et nécessite non  seulement de  repenser 
les modes de  vie des  citoyens, mais également  la 
structure même des communautés.  
 

Une  concertaƟon  demeure  nécessaire,  faisant  ap‐
pel  autant  à  l’experƟse  des  professionnels  de  la 
santé,  de  l’urbanisme  ou  de  l’aménagement  qu’à 
celle des professionnels en loisir. Il demeurera inté‐
ressant d’observer qui prendra  le  leadership pour 
relever ce défi de taille.  

D’autre  part,  la  nouvelle  poliƟque  suscite  la  pre‐
mière vraie remise en quesƟon des orientaƟons et 
de  la  structure  du  loisir  public  depuis  le  Cadre 
d’intervenƟon gouvernemental en maƟère de loisir 
et de  sport de 1997. C’est une poliƟque aƩendue 
par  le milieu, mais  certains  sont  un  peu  frileux  à 
l’idée de voir  la démarche aussi étroitement asso‐
ciée à la promoƟon d’un loisir dit « acƟf ». La nou‐
velle  poliƟque  aura  un  impact  indéniable  dans  le  
domaine de  l’acƟvité physique, dont  les  fronƟères 
sont moins bien définies. Qu’en sera‐t‐il de  la gou‐
vernance du loisir et du sport publics? Des change‐
ments  se produiront‐ils dans  le  souƟen aux parte‐
naires  provinciaux  et  régionaux,  et  si  c’est  le  cas, 
quels  impacts  auront‐ils  sur  la  prestaƟon  de  ser‐
vices? 
 
Le loisir, objet politique 
 
Dans une perspecƟve plus large, ceƩe onzième an‐
née  sera  entre  autres  consacrée  au  loisir  comme 
objet poliƟque : les nombreuses façons dont le loi‐
sir s’inscrit comme enjeu poliƟque, les problèmes  
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publics qu’il  tente de  résoudre et  la manière dont 
le  loisir  s’insère dans  les préoccupaƟons des déci‐
deurs.  Outre  le  projet  de  poliƟque  du  gouverne‐
ment provincial,  il y aura aussi au cours du dernier 
trimestre de 2013 des élecƟons dans plus de 1100 
municipalités  du  Québec.  Dans  ses  études  et  ses 
publicaƟons, l’Observatoire s’intéressera tout parƟ‐
culièrement  aux  orientaƟons  des  parƟs  poliƟques 
municipaux  et  à  la  place  du  loisir  public  dans  les 
programmes des parƟs.  
 
Le loisir, au cœur du défi rural 
 
Notre équipe désire diffuser  les résultats et contri‐
buer aux efforts du premier Rendez‐vous québécois 
du loisir rural qui s'est déroulé en mai dernier à Lac
‐MéganƟc et dont  la deuxième édiƟon est prévue 
au printemps prochain.  

La reconnaissance et  le souƟen des élus,  la mobili‐
saƟon  citoyenne,  les  condiƟons  parfois  précaires 
des ressources en place, la coordinaƟon nécessaire 
entre  municipalités  pour  l’organisaƟon  de  pro‐
grammes  et  le  partage  d’infrastructures  sont 
quelques‐unes  des  principales  problémaƟques  vé‐
cues  dans  ces  milieux  et  qui  demandent  à  être 
mieux explorées. 

Le loisir dans sa pratique 
 
Le loisir prend de plus en plus de place dans ce qui 
est  qualifié  de  «poliƟques  favorables  à  la  santé». 
On a commencé à regarder les insƟtuƟons de santé 
au‐delà  de  leur  vocaƟon  purement  curaƟve  pour 
s’aƩarder  aux  nombreuses  dimensions  qui  com‐
pose  la  santé. Or,  il  a  été maintes  fois  démontré 
que  le  loisir est un vecteur  important de  la qualité 
de vie des citoyens et des communautés, y compris 
dans  ces  insƟtuƟons.  Par  ailleurs,  le  discours  des 
saines habitudes de vie n’a  jamais été autant d’ac‐
tualité et  les professionnels en  loisir  sont  souvent 
au cœur des intervenƟons en ceƩe maƟère.  
 
La consolidation de nos outils 
 
La  Bibliothèque  électronique  en  loisir  (BEL)  sera 
revampée. De  nouveaux  contenus  seront  ajoutés, 
des modificaƟons au moteur de recherche  facilite‐
ront  l’accès  aux  documents,  et  nous  travaillons  à 
une  veille  systémaƟque  des  nouveaux  pro‐
grammes,  poliƟques  et  procédures  pouvant  aider 
ou inspirer les professionnels du milieu. 

Suite... 
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Le défi des saines habitudes de vie pour les jeunes 
ayant une limitaƟon foncƟonnelle : quel rôle peut 

jouer le milieu scolaire 

VOLUME 11, NUMÉRO 2- 2013 Hélène Carbonneau, Ph.D., et Romain Roult, Ph.D., professeurs au Département 
d’études en loisir, culture et tourisme de l’Université du Québec à Trois‐Rivières 

Au même Ɵtre que de nombreux pays occidentaux,  le Canada et  l’ensemble de ses provinces sont touchés 
par des problèmes de sédentarité de leurs populaƟons et par le développement croissant de modes de vie 
qualifiés « d’obésogènes ». Si on s’intéresse aux populaƟons ayant une  limitaƟon foncƟonnelle,  le portrait 
est encore plus alarmant, en parƟculier chez les jeunes. En effet, plusieurs études montrent que ces jeunes 
font face à des défis plus  importants en ce qui a trait à  l’adopƟon de saines habitudes de vie comparaƟve‐
ment  aux  jeunes présentant un développement  typique. Dans  ceƩe perspecƟve,  le  groupe de  recherche 
aƩaché au projet « Choisir de gagner : le défi des saines habitudes de vie pour les jeunes ayant une limita‐
Ɵon foncƟonnelle » a décidé de réaliser une étude sur les facteurs déterminants de l’adopƟon de saines ha‐
bitudes de vie en milieu scolaire de septembre 2012 à avril 2013. Les résultats montrent que le milieu sco‐
laire  joue un rôle clé en maƟère d’inclusion des  jeunes avec une  limitaƟon foncƟonnelle. Cependant ceƩe 
inclusion nécessite que  l’environnement de praƟque et  le monitorat  spécifique offert  soient adaptés aux 
élèves avec une limitaƟon foncƟonnelle. 

MISE EN CONTEXTE 
 
L’OrganisaƟon Mondiale de la Santé n’hésite plus à 
idenƟfier  l’obésité  comme  une  menace  majeure 
pour  la  santé  des  populaƟons  et,  parallèlement, 
comme  un  facteur  central  pouvant  engendrer  un 
fardeau  financier  pour  les  systèmes  de  santé  des 
pays  développés.  CeƩe  situaƟon  est  encore  plus 
préoccupante quand on s’intéresse aux populaƟons 
jeunes. 

Parallèlement,  on  constate  que  les  jeunes  ayant 
une  limitaƟon  foncƟonnelle  (ALF)  sont  davantage 
exposés à ces problèmes de sédentarité et d’obési‐
té. Cela  serait  dû  non  seulement  à  leur  état  phy‐
sique ou mental mais aussi à d’autres facteurs asso‐
ciés ou non à cet état. Selon un rapport américain 
du NaƟonal Center  for Health StaƟsƟcs  (2012), 56 
% des personnes ALF ne s’adonnaient pas ou peu à 
des  acƟvités  physiques  comparaƟvement  à  36  % 
chez  la populaƟon dite valide. Par conséquent,  les 
personnes ALF sont plus à risque de développer des 
condiƟons  secondaires  telles  l’obésité,  la  dépres‐
sion et des maladies chroniques comme  

l’hypertension  et  le  diabète.  Plusieurs  études  ré‐
centes menƟonnent également que  les  jeunes ALF 
âgés de 2 à 17 ans et ont deux à trois  fois plus de 
chances de présenter des problèmes d’embonpoint 
ou d’obésité. 

Deux objecƟfs principaux étaient à la base de ceƩe 
démarche de  recherche  : 1)  IdenƟfier  les  facteurs 
déterminants  pour  l’adopƟon  de  saines  habitudes 
de  vie  et  d’un mode  de  vie  acƟf  chez  les  jeunes 
ayant un  trouble et/ou une déficience, en  termes 
d’obstacles et de facilitateurs; 2) Faire ressorƟr  les 
facteurs  environnementaux  et  sociaux  facilitant 
l’adopƟon de saines habitudes de vie et la praƟque 
d’acƟvités  physiques  et  sporƟves  par  des  jeunes 
ALF dans un cadre scolaire. 
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Suite... 

PÙ®Ä�®Ö�çø �ÊÄÝã�ãÝ 

Les résultats obtenus permeƩent d’affirmer que  le 
milieu  scolaire  est  un  acteur  central  en  maƟère 
d’inclusion des  jeunes ALF. Néanmoins ceƩe  inclu‐
sion, surtout dans  les établissements réguliers, né‐
cessite que  l’environnement de praƟque et  le mo‐
nitorat  spécifique  offert  (personnel  spécialisé,  ac‐
compagnateurs  ou  personnes  aidantes  pour  les 
jeunes ALF notamment)  soient adaptés aux élèves 
ALF. 

AÃ�Ä�¦�Ã�Äã  ���Öã�  �ã  ����ÝÝ®�®½®ã�  çÄ®ò�Ù-
Ý�½½�  :  ��Ý ÄÊã®ÊÄÝ  �ÊÄÄç�Ý Ã�®Ý  Ö�Ý  ãÊç¹ÊçÙÝ 
�ÖÖ½®Øç��Ý 

 Globalement,  la  nécessité  d’aménager  et 
d’adapter  les aires de praƟque et  le matériel 
uƟlisé  est  connue  et  prise  en  considéraƟon 
par  l’administraƟon  et  le  corps  professoral 
des établissements scolaires.  

 Le manque de moyens, la vétusté de certains 
espaces  et  la  méconnaissance  des  besoins 
spécifiques  de  différentes  populaƟons  avec 
une  limitaƟon  foncƟonnelle  peuvent  expli‐
quer que certains des milieux scolaires obser‐
vés  offrent  des  environnements  de  praƟque 
plus ou moins accessibles ou mal adaptés aux 
jeunes ALF.  

 L’absence d’aménagements ou certains amé‐
nagements déficients ont la plupart du temps 
des  impacts négaƟfs sur  l’autonomie,  la per‐
sévérance et  le niveau d’inclusion des  jeunes 
ALF. 

UÄ �Ä���Ù�Ã�Äã ÖÙ�Ý�Äã, Ã�®Ý ��Ý ¥ÊÙÃ�Ý �� 
ÃÊÄ®ãÊÙ�ã ���Öã��Ý 

 L’aƫtude  des  professeurs/accompagnateurs 
observés est globalement posiƟve et permet 
aux  jeunes  d’être  plus  aƩenƟfs  durant  le 
cours d’acƟvité physique.  

 Le personnel enseignant a un souci prégnant 
d’inclure  l’élève  ALF,  le  faisant  parƟciper  à 
des acƟvités de groupe et en  cherchant à  le 
sƟmuler  par  divers  moyens  d’encourage‐
ments. 

 

 Il  est  essenƟel  que  le monitorat  offert  soit 
invitant  et  sƟmulant  pour  l’élève,  mais,  en 
même  temps,  qu’il  lui  laisse  une  certaine 
autonomie de praƟque et de décision.  

 Cependant,  la majorité  des  professeurs  ob‐
servés  dans  les  insƟtuƟons  scolaires  régu‐
lières  ne  connaissent  pas  ou  peu  les  défi‐
ciences des élèves auxquels ils enseignent.  

 Des occasions d’échanges entre  intervenants 
de diverses écoles et  la mise en commun du 
savoir‐faire de tous seraient à offrir d’une fa‐
çon plus systémaƟque. 

D�Ý  ®Äã�Ù��ã®ÊÄÝ  ÝÊ�®�½�Ý  �ø®Ýã�Äã�Ý Ã�®Ý  ½®Ã®-
ã��Ý ÖÊçÙ ��Ùã�®Ä�Ý �½®�Äã�½�Ý 

 Les  cours  d’acƟvité  physique  suscitent  des 
interacƟons  sociales  entre  les  jeunes  ALF  et 
ceux dits « valides ». 

 Ces  interacƟons  ne  sont  pas  toujours  conƟ‐
nues  et  n’engendrent  pas  forcément  les 
mêmes effets sur les jeunes ALF.  

 Les  interacƟons  sociales  sont  souvent  plus 
limitées voire distantes de  la part du groupe 
vis‐à‐vis  des  jeunes  ayant  des  troubles  du 
spectre de  l’auƟsme et une déficience  langa‐
gière.  

 Si des  liens  se  Ɵssent à  l’école,  ils ne  se dé‐
ploient pas  toujours vers  la communauté, et 
ce  d’autant  plus  si  le  jeune  fréquente  une 
école  spécialisée ou  régulière désignée pour 
la  clientèle avec une  limitaƟon  foncƟonnelle 
hors de son quarƟer d’origine.  

 L’isolement  social  est  souvent  le  lot  des 
jeunes ALF.  

 Un travail de sensibilisaƟon doit être effectué 
par  le  corps  professoral  auprès  du  reste  du 
groupe pour que l’élève ayant une déficience 
invisible (par exemple, un trouble du spectre 
de l’auƟsme ou une déficience langagière) ne 
soit  pas  écarté  des  acƟvités  praƟquées  et 
qu’il  se  désintéresse  pas  rapidement  des 
cours  d’acƟvité  physique,  voire  qu’il  aban‐
donne.  
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Suite... 

 Le  fait  d’organiser  une  acƟvité  collecƟve 
adaptée aux  jeunes ALF  (par exemple  la pra‐
Ɵque  du  soccer  avec  un  gros  ballon)  ne 
semble pas diminuer  le niveau de plaisir ex‐
primé  par  le  reste  du  groupe  d’élèves  sans 
limitaƟon foncƟonnelle. 

UÄ�  �øÖ�Ù®�Ä��  ò��ç�  �ã  �øÖÙ®Ã��  ¦½Ê��½�-
Ã�Äã ÖÊÝ®ã®ò� 

 La  qualité  de  l’expérience  exprimée  par  les 
élèves observés est globalement posiƟve.  

 L’équilibre entre le défi proposé par le profes‐
seur d’éducaƟon physique et  le potenƟel du 
jeune ALF apparaît adapté dans l’ensemble et 
permet à ces clientèles parƟculières de vivre 
une expérience opƟmale.  

 L’interacƟon suscitée par une praƟque d’acƟ‐
vité physique semble n’influencer que faible‐
ment le niveau de plaisir exprimé par le jeune 
ALF.  Il  faut  toutefois noter qu’on observe un 
haut  niveau  d’indifférence  chez  les  jeunes 
avec un trouble du spectre de  l’auƟsme dans 
le  cas  d’acƟvités  ne  suscitant  pas  d’interac‐
Ɵon. 

 Par contre,  les relaƟons d’amiƟé sont  impor‐
tantes pour  la poursuite de  la praƟque spor‐
Ɵve en dehors du contexte scolaire.  

 Le  professeur  ou  l’accompagnateur  joue  un 
rôle central dans l’accompagnement du jeune 
ALF  durant  la  praƟque  d’acƟvité  physique, 
surtout en début de cours.  

 La  communauté  locale  dans  laquelle  vit  et 
évolue le jeune ALF joue aussi un rôle impor‐
tant. 

R��ÊÃÃ�Ä��ã®ÊÄÝ 

A) AÃ�Ä�¦�Ã�ÄãÝ  

Adapter  et  aménager  les  aires  de  praƟque 
d’acƟvité  physique  et  les  espaces  connexes 
(vesƟaires,  corridors,  etc.)  en  foncƟon  des 
déficiences des clientèles uƟlisatrices ou sus‐
cepƟbles de les uƟliser.  

Prioriser  l’accessibilité  et  la  sécurité  dans  la 
logique d’aménagement des espaces d’acƟvi‐
té physique et des aires connexes (vesƟaires,  

  corridors,  etc.)  afin  de  favoriser  l'autonomie 
du jeune ALF et de faciliter sa praƟque d’acƟ‐
vité physique. 

3)  Prendre davantage en considéraƟon l’aména‐
gement  du  mobilier  (bancs,  douches,  fon‐
taines, rampes, etc.) des aires d’acƟvité phy‐
sique  et  des  espaces  connexes  (vesƟaires, 
corridors, etc.) visant à  renforcer  l’axe archi‐
tectural  de  l’accessibilité  universelle  de  ces 
lieux.  

B) R�ÝÝÊçÙ��Ý «çÃ�®Ä�Ý �ç Ã®½®�ç Ý�Ê½�®Ù� 

4)  Sensibiliser  de  façon  plus  conséquente  et 
conƟnue  la  direcƟon  et  le  corps  professoral 
des milieux scolaires réguliers sur les types de 
déficiences vécues par certains des élèves et 
sur  leurs  besoins  en maƟère  d’acƟvité  phy‐
sique.  

5)  Fournir des occasions régulières de formaƟon 
et d’échanges entre  intervenants de diverses 
écoles sur le thème de l’adaptaƟon des acƟvi‐
tés  aux  besoins  des  jeunes  ALF  (rencontres, 
forums de discussion ou autres).  

6)  Impliquer  les professeurs d’acƟvité physique 
des milieux scolaires réguliers dans  l’élabora‐
Ɵon des plans d’intervenƟon pour  les élèves 
ALF.  

C) SãÙ�ã�¦®�Ý Ö���¦Ê¦®Øç�Ý 

7)  Tenter  de  diminuer  la  taille  des  groupes 
classes lors des cours d’acƟvité physique, soit 
en  réduisant  le nombre de parƟcipants,  soit 
en  augmentant  le  nombre  de  membres  du 
personnel de souƟen pour les élèves ALF, soit 
en  organisant  la  conduite  des  cours  sous 
forme d’ateliers.  

8)  Renforcer  la  présence  d’un monitorat  spéci‐
fique pour le jeune ALF durant les cours d’ac‐
Ɵvité physique en vue de  lui permeƩre d’en 
reƟrer du plaisir, mais sans que cet encadre‐
ment diminue l’autonomie de l’élève. 

9)  Améliorer la prise en charge et l’encadrement 
des  jeunes  ayant  un  trouble  du  spectre  de 
l’auƟsme et une déficience  langagière durant 
les cours d’acƟvité physique. 
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D) M®½®�çø Ý�Ê½�®Ù�Ý �Ä Ù�¦®ÊÄÝ �½Ê®¦Ä��Ý 

10)  Soutenir de façon plus conséquente en res‐
sources financières et humaines  les écoles 
situées  en  régions  éloignées  avec  peu  ou 
pas  de  services  sporƟfs  et  de  loisir  variés 
offerts  pour  qu’elles  puissent  répondre 
adéquatement aux besoins de  leurs élèves 
ALF,  notamment  en  adaptant  les  règles 
d’uƟlisaƟon des fonds à leur réalité.  

E) S�ÄÝ®�®½®Ý�ã®ÊÄ �ã �ÖÖÙÊ�«�Ý ®Ä�½çÝ®ò�Ý 
11)  Faire  prendre  conscience  de manière  plus 

ciblée les élèves « valides » des milieux sco‐
laires  réguliers  des  contraintes  vécues  par 
leurs  camarades  avec  une  limitaƟon  fonc‐
Ɵonnelle  et  de  leurs  besoins  en  maƟère 
d’acƟvité  physique.  CeƩe  prise  de  cons‐
cience peut se faire par des séances  

Suite... 

d’informaƟon  et  de  sensibilisaƟon  dispen‐
sées par les professeurs d’acƟvité physique 
et/ou par  la mise en place d’acƟvités spor‐
Ɵves adaptées aux clientèles à besoins par‐
Ɵculiers, mais  suscepƟbles  de moƟver  les 
autres praƟquants valides.  

12)  Soutenir  la concepƟon d’ouƟls pour favori‐
ser  la  mise  en  œuvre  d’approches  inclu‐
sives en acƟvités physiques et sporƟves, en 
parƟculier  pour  les  écoles  régulières 
n’ayant  pas  une masse  criƟque  de  jeunes 
ALF et ce, afin qu’elles  introduisent des ac‐
Ɵvités spécifiques à ces clientèles. 
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Le programme Loisirs EsƟvaux—Bilan saison 2013 
 

Depuis plus de 10 ans,  le programme Loisirs EsƟvaux permet  la tenue des camps de  jour 
dans plusieurs municipalités du Saguenay‐Lac‐Saint‐Jean. Il offre un service d’embauche et 
de formaƟon des animateurs et il structure un service de coordinaƟon qui permet de sou‐
tenir les équipes d’animaƟon durant le déroulement des camps.  

Les camps de  jour esƟvaux ont  l’avantage d’offrir un encadrement de qualité à plusieurs 
jeunes  tout en  laissant aux parents  la possibilité de  travailler pendant  l’été. De plus,  ils 
sont souvent une première expérience de travail enrichissante pour plusieurs étudiants. 

CeƩe  année,  trois municipalités  ont  demandé  les  services  du  Regroupement  loisirs  et 
sports  (RLS) pour  leur camp de  jour.   Au  total, 8 animateurs ont été embauchés afin de 
prendre soin de  leurs parƟcipants. Environ 70  jeunes âgés essenƟellement entre 5 et 12 
ans ont eu  l’occasion de vivre une aventure  formidable en parcourant  le monde  tel des 

GlobetroƩeurs.  Chaque semaine, les parƟcipants des camps étaient invités à une sorƟe organisée par l’équipe 
de coordinaƟon du RLS.   Ainsi,  tous ont pu conduire un Go‐Kart, s’amuser dans des  jeux gonflables, en ap‐
prendre d’avantage sur  le rôle de  l’eau au moment de  la colonisaƟon de notre région, s’iniƟer à différentes 
disciplines sporƟves et parƟciper finalement au Grand Rassemblement InternaƟonal des GlobetroƩeurs, point 
culminant de la programmaƟon thémaƟque pour l’année 2013. 

La parƟcipaƟon, de plus en plus faible, des municipalités pose cependant problème et oblige  le RLS à rééva‐
luer la perƟnence d’offrir le programme sous sa forme actuelle.  L’offre de service pourrait donc être modifiée 
ou  simplement abandonnée.   Différentes  formules  seront étudiées afin d’offrir un  service qui  réponde aux 
besoins des membres. La décision sera, dans tous les cas, diffusée aux membres en temps opportun.   

Guillaume Bégin 
Agent de développement loisir 
Responsable du programme Loisirs EsƟvaux 
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Parutions de l’Inter@ctif 

Prochaine parution le 15 novembre 2013 

 
www.rlssaguenaylacstjean.com 

Tél.: 418 480-2228 
Fax: 418 668-0265 

414, rue Collard O.  
Alma (Qc) G8B 1N2 

L’inter@ctif s’avère un bulletin électronique tiré à plus de 600 exemplaires. Son contenu 
est axé sur les activités qui se déroulent au cours du mois de la  diffusion ou sur des 
informations spécifiques pouvant intéresser nos lecteurs. N’hésitez pas à nous faire 
parvenir vos articles avant le 10 de chaque mois à  :  rls@rls-sag-lac.org. 

 

Heures d’ouvertures des bureaux du RLS 

Du lundi au vendredi de 8h à 12h et de 13 h à 16h 

Rejoignez  
la page Facebook du RLS ! 

L’équipe : 
Annie Bigras 
directrice générale 
directeur@rls‐sag‐lac.org 
 
Johanne Doucet 
adjointe‐administraƟve 
rls@rls‐sag‐lac.org 
 
Alexandre Lallemand 
agent de développement  
agent.sport@rls‐sag‐lac.org 
 
Guillaume Bégin 
agent de développement 
agent.loisir@rls‐sag‐lac.org 
 
Janie Maltais 
agente de communicaƟon 
agent.communicaƟon@rls‐sag‐lac.org 
 
 
L’inter@cƟf : 
ConcepƟon : Johanne Doucet 
Prochaine date de tombée : 10 novembre 2013 

Le Regroupement loisirs et sports est 
subventionné par ce ministère. 


